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SAMEDI 26 FÉVRIER 2022 

DU DÉSERT À JÉRUSALEM : ORIGINES ET PRÉSENCE  

DES MONOTHÉISMES À JÉRUSALEM 
PAR MICHAËL JASMIN1.  

1 Introduction de l’auteur 

Depuis plus de deux millénaires la Bible a été considérée comme la seule source mettant en scène 

l'apparition du monothéisme… cet événement fondateur aurait eu lieu dans le désert du Sinaï sous la conduite 
du prophète Moïse. Cette version, aussi fascinante qu'elle paraisse, est très éloignée de ce que l'archéologie et 

l'histoire des religions permettent aujourd'hui d'envisager.  

Quels seraient alors les témoignages archéologiques du développement du monothéisme au cours du 
Ier millénaire avant notre ère ? 

Comment les monothéismes se sont-ils installés et développés dans cette ville-miroir de l’histoire des 

mondes qu’est Jérusalem ? 

 

 

Temple Mount-Aerial view 2007 from south. 

Vue aérienne du Mont du Temple côté sud. 
Crédit photographique : Andrew Shiva 

2 Résumé de l’auteur 

Ma conférence portait tout d’abord sur les conditions d’émergence du monothéisme au Proche-Orient 

à partir de données historiques, archéologiques, puis, dans une perspective d’histoire des religions, de présenter 

l'inscription des trois monothéismes abrahamiques au sein de la ville de Jérusalem au cours des deux derniers 

milliers d’années.  

La perception commune du monothéisme repose sur une lecture littérale de la Bible, avec les Dix 

Commandements apparaissant comme la base historique et religieuse du monothéisme. Toutefois l’étude des 

données archéologiques de la fin du second millénaire avant notre ère en Israël nous indiquent que le 
monothéisme ne s’est pas mis en place lors d’une alliance entre le dieu Yahweh et le peuple hébreu d’Israël 

dans le désert, tel que présentée dans la Bible.  

 
1 Docteur en Archéologie orientale. Enseignant à l’Institut Universitaire Elie Wiesel à Paris. 
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La conférence a donc tenté de déterminer la voie que le monothéisme a emprunté pour se distinguer 

du polythéisme. Cette distinction s’est opérée au cours d’une longue période entre le XIIe et le Ve/IVe siècle 
avant notre ère.  

Jérusalem a joué un rôle de premier plan dans cette évolution, lieu de rédaction de la Bible, capitale 

régionale et lieu de pèlerinage au cours de la structuration du yahwimse israélite et judéen (religion du dieu 
Yahweh) puis de la constitution du judaïsme au cours des premiers siècles avant notre ère.  

Ont été présentés les traditions religieuses cananéennes et le culte des pierres dressées, les origines du 

dieu Yahweh, les réformes religieuses sous le roi judéen Josias au VIIe siècle avant notre ère.  

Dans sa seconde partie la conférence a proposé de replacer les trois lieux saints des religions du Livre 
dans la topographie de Jérusalem : Le mont du Temple / Le Saint-Sépulcre / Le Dôme du Rocher. 

Les constructions du temps d’Hérode le Grand et en particulier les traces laissées par son temple du 

premier siècle de notre ère constituent la base archéologique et religieuse la plus solide marquant cette présence 
antique et fondatrice du judaïsme à Jérusalem. Le « Mur occidental » appelé aussi Mur des Lamentations est 

devenu aujourd’hui un lieu saint national juif.  

Le Saint Sépulcre a été étudié dans ses perspectives topographiques au premier siècle de notre ère afin 

de préciser les phases et contextes de construction ayant mené au bâtiment du Saint Sépulcre tel qu’il est visible 
actuellement : une église captant les héritages principalement byzantin et croisé, construite et modifiée entre 

le IVe et le XIIe siècle de notre ère.  

Enfin le Dôme du Rocher et la mosquée El Aqsa édifiés sur l’esplanade dite « des mosquées », 
également Mont du Temple, qui remontent à la fin du VIIe et au début du VIIIe siècle, ont permis de resituer 

dans quelle tradition architecturale et religieuse ces bâtiments s’inscrivent et sous quel vocable « Jérusalem » 

apparaît dans le Coran.  

Pour conclure, la conférence a permis de préciser la mise en place du monothéisme dans la longue 

durée des millénaires, particulièrement entre le XIIIe et le IVe siècle avant notre ère, soit sur près d'un millénaire 

et comment la ville de Jérusalem est devenue le réceptacle de cette histoire religieuse et humaine monothéiste 

unique au monde. 

 

 

 

HISTOIRE de JÉRUSALEM 

De Michaël Jasmin 

PUF, 2018 

Longtemps, ce que l’on a su de l’histoire de Jérusalem, on l’a tiré 

des auteurs antiques, des témoignages des premiers pèlerins 
chrétiens et, bien sûr, de la Bible. Mais à partir de 1863, date à 

laquelle les fouilles sont entreprises sur le site même de la ville 

sainte, l’archéologie a profondément renouvelé notre 
compréhension. 

Michaël Jasmin relève le défi de retracer quatre millénaires d’une 

histoire aussi chahutée que fascinante. Intégrant les dernières 
découvertes archéologiques qu’il fait dialoguer avec les sources 

les plus diverses, il met au jour les dynamiques urbaines et 

religieuses propres à la cité des trois monothéismes. 

4ème de couverture 

L’œuvre de Michaël Jasmin. 

 


